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Et si la relance de la natalité passait d’abord par
les maires ? C’est l’un des enseignements majeurs
de l’étude “Familles & Municipales”, publiée par
Dynamiques Familiales en partenariat avec l’IFOP.

Présentée ce mardi 18 novembre sur le Salon des
Maires de France, cette enquête inédite, menée
pour la première fois à l’échelle nationale
auprès de 1 000 parents d’enfants mineurs,
révèle un électorat familial à la fois décisif et
frustré, et met en lumière le lien direct entre les
politiques municipales et le désir d’enfant.

8 millions de familles vivent
avec au moins un enfant
mineur. (INSEE)

Les familles, un électorat décisif mais frustré

78% 
des parents ont
l’intention de voter
aux élections
municipales.

91% 
des parents votants
estiment que la place
faite aux familles
influencera leur vote.

43% 
des parents estiment que les
candidats aux municipales
n'accordent pas assez d'importance
aux attentes des famille.

17% des parents souhaitent un
enfant de plus.
Ce désir est plus fort dans
l’agglomération parisienne
(31%) qu’en ruralité (11%). 

Le maire, un acteur clé de la natalité

Dans un contexte de natalité en
berne (1,68 enfant par femme en
2024 - INSEE), les politiques locales
apparaissent désormais
déterminantes dans la décision
d’agrandir la famille, pour 55% des
parents tous âges confondus. 

Il existe des disparités selon la
sensibilité politique : 

64 % parmi les électeurs de
gauche, 
71 % chez ceux de la majorité
présidentielle, 
52 % parmi les électeurs de
droite, 
58 % parmi ceux de Reconquête
ou du Rassemblement national.

65% 
des parents de moins de 35 ans estiment que
les politiques et services proposés par leur
commune ont un rôle important à jouer pour
encourager la natalité.

Ce chiffre augmente chez les premiers
concernés : 72 % des parents qui envisagent
d'avoir un enfant supplémentaire attendent
un rôle actif de leur commune pour les aider à
concrétiser ce projet.

Accès à la santé (84%), aménagements
urbains favorables (84%) et sécurité renforcée
(83%) sont les 3 conditions locales les plus
décisives dans la concrétisation du projet d’enfant.
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Le renoncement professionnel :
les mères fortement pénalisées faute de moyens de garde

À propos de Dynamiques Familiales 
Dynamiques Familiales est un centre d'études et de
réflexion indépendant destiné à comprendre les familles
et leurs évolutions en vue d'éclairer les décideurs publics
et privés.

Méthodologie 
Enquête Ifop menée par questionnaire auto-administré
en ligne du 14 au 20 octobre 2025, auprès d'un
échantillon de 1 000 parents d'enfants mineurs,
représentatif de cette population.

En miroir de l’étude IFOP,
Dynamiques Familiales
publie un rapport qui
analyse ces résultats et
recense 7 axes de travail
avec des bonnes pratiques
éprouvées et accessibles.

Télécharger le rapport (28 pages)

Présentation des résultats 
Salon des Maires de France
Mardi 18 novembre à 10h15 -
Lab Inclusif et Solidaire (Pavillon 6)

Depuis le 1er janvier 2025, les communes sont
devenues les autorités compétentes pour
l’accueil du jeune enfant sur leur territoire.  
La conciliation entre vie professionnelle et vie
familiale reste le point noir des parents. Le
manque de solutions de garde adaptées a des
conséquences directes sur la carrière des parents.

Le mode de garde hors cadre familial (29%) le
plus plébiscité reste les assistant(e)s
maternel(le)s (22%), alors même que 42% des
assistant(e)s maternel(le)s partiront à la
retraite d’ici 2035 (Baromètre n°47, Observatoire
de l’emploi à domicile, Baromètre n°47,  juin 2025).  

Pour y remédier, les parents
attendent prioritairement des
municipalités : d'élargir les horaires
des services publics locaux
(crèches, périscolaire, etc.) (31%)
et d'améliorer l'offre d'activités
périscolaires (29%).

36% 
des mères (contre 25% des pères)
déclarent avoir déjà dû renoncer
à une opportunité professionnelle,
contre leur gré, faute de mode de
garde adapté. Ce chiffre monte à
41% chez les parents de moins de
25-34 ans (hommes ou femmes).

Les résultats montrent que l’attractivité pour les
familles repose d’abord, sans surprise, sur la qualité de
l’environnement scolaire (45%) mais plus
étonnamment le cadre de vie sain et écologique
arrive juste derrière (44%), devançant l’accès à la
santé (38%) ainsi que l’accès aux activités culturelles,
sportives et de loisirs (38%) et la sécurité (35%). 

78% 
des parents jugent que leur
commune offre un cadre de vie
favorable. Cet avis est un peu plus
fréquent en milieu urbain (plus de
80%) qu’en milieu rural (73%). 

Ecologie, santé, sécurité : 
Des nouveaux atouts pour séduire les familles

Les fonctions récréatives semblent s’améliorer plus rapidement que les fonctions essentielles
(santé, logement, sécurité). Environ un tiers des parents (31%) estime que l’accès aux activités
culturelles, sportives et de loisirs ainsi que le cadre de vie sain et écologique se sont améliorés. À
l’inverse, 22% constatent une dégradation de l’accès à la santé, 21% de l’accès au logement et des
tarifs adaptés et 19% de la sécurité dans l’espace public.
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